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D’énormes masses nuageuses firent pleuvoir le

plus extravagant déballage qu’on puisse

imaginer.

Tout ce qu’avait pu souhaiter Allumette dans ses

rêves les plus étranges, tout, absolument tout,

déferlait autour d’elle.

Le sol tremblait sous le choc.

Les lumières de la rue vacillaient.

Monsieur Lacroute regarda à travers les 

persiennes.

- Incroyable !, dit-il, c’est une vraie pluie 

miraculeuse !

Ils sortirent en courant, verts d’envie, pour 

s’emparer de quelques-uns de ces trésors.  

Ils furent roulés dans une cataracte 

d’appareils sanitaires.

Monsieur Lacroute et son épouse comptaient

tranquillement la recette du jour.

Ils furent effrayés par le tonnerre et le fracas du

dehors.
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Leurs cris furent étouffés aussitôt par des 

louchées de confitures de fraises.  

Puis le ciel s’éclaircit.  

Les objets s’empilaient sur une hauteur de 

plus de dix mètres.

Allumette émergea, saine et sauve.

- Eh bien, dit-elle, il faut croire que mes 

souhaits étaient bons !

À ce moment, filant sur sa bicyclette, apparut

le facteur. Les rues glissèrent sur une flaque

de confiture et il s’étala entre les bras d’un

ours en peluche grandeur nature.

- Au secours ! ne me mords pas ! criait-il.

- Mais ce n’est qu’un ours en peluche !

expliqua Allumette en aidant le malheureux à

se relever.

- Seigneur ! il a dû s’échapper du zoo ! mais

que se passe-t-il ? Qu’est-ce que c’est que

tout ça ?

- Tout ça c’est à moi.  J’ai fait un vœu, et ça m’est tombé du ciel la nuit dernière. Voilà tout.

- Mais que vas-tu en faire ?

- Le distribuer, avant que ça s’abîme, répondit Allumette.

- Dans ce cas, ce que j’ai de mieux à faire c’est d’en parler à tout le monde.


